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Angleterre et en Ecosse, en Espagne et en Italie, en Belgique et aux Pays-
Bas. L'epoque abonde, d'ailleurs, en personnages de premier plan comme
Charles Quint, en grands evevements comme la Reforme, en grands courants
artistiques qui peuvent fournir des centres d'interet communs aux chercheurs
de differentes nations.

On appreciera la richesse de cette partie bibliographique de l'ouvrage,
compte tenu, bien entendu, de la limitation volontaire du sujet de l'etude
aux pays occidentaux dont l'auteur connaissait la langue et pour lesquels il
pouvait valablement dresser l'etat actuel des questions. II faut signaler ä ce

propos que les articles, dont l'apport n'est pas negligeable pour indiquer
Favancement des recherches, ne figurent pas dans la bibliographie: ceux qui
ont ete estimes les plus importants sont mentionnes dans les notes de la
deuxieme et de la troisieme parties.

Les chapitres exposant l'etat des connaissances ont ete repartis suivant
la Chronologie en deux demi-siecles (1492—1559 et 1559—1598). Ils concernent
l'histoire interieure des Etats mais aussi les evenements internationaux,
guerres d'Italie, conflits franco-espagnols et guerre navale, ainsi que les

guerres de religion en France et aux Pays-Bas. Le recit, sobre et bien
charpente, est empreint d'un grand pouvoir d'evocation malgre d'inevitables
generalisations: des cartes viennent fort ä propos etayer Fexpose et aider le

lecteur ä ne pas perdre pied.
La troisieme partie (Debats et combats. Directions de recherches) precise

comme son titre Findique les prises de position actuelles des erudits. Les

questions sont evoquees dans le cadre des rapports de la politique avec la
societe, des problemes religieux et ideologiques, des etudes institutionnelles
(pouvoir royal, administration, diplomatie, armee). Enfin les principales
personnalites du temps (Charles Quint, Philippe II, Catherine de Medicis et
Elisabeth d'Angleterre) donnent egalement matiere ä d'interessantes mises

au point. L'intervention de l'auteur pour departager les tenants de theses

divergentes est toujours tres ponderee mais ehe ne manque pas d'independance

: l'experience de M. Lapeyre lui permet en effet de critiquer avec sürete

(on appreciera notamment les remarques concernant les etudes espagnoles
recentes sur le mouvement des Comuneros). Ainsi, gräce ä ce manuel com-
mode, les etudiants de licence disposeront dorenavant d'un guide de valeur
les invitant ä reprendre nombreux les chemins de l'histoire politique.

Madrid Ivan Cloulas

Babtolome Bennassab, Valladolid au siecle d'or. Une ville de Castille et sa

campagne au XVP siecle. Paris et La Haye, Mouton, 1967. In 8°, 634 p.,
15 cartes et graphiques, 14 illustrations (Ecole Pratique des Hautes
Etudes, VP section. Collection «Civilisations et societes», IV).

Cette these de doctorat d'Etat etudie la condition materielle d'une ville de

Vieille Castille qui fut pendant plus de soixante annees du XVP siecle le

siege du gouvernement et de la Cour d'Espagne, le cadre humain dans lequel
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se traiterent quelques-unes des affaires les plus importantes pour Favenir de
l'humanite.

Voici tout d'abord «l'espace, la ville et les hommes»: le milieu physique.
Une confluence de rivieres en contre-bas d'un plateau desertique; une zone
de climat relativement tempere, favorable aux cereales, aux vignobles, aux
vergers et aux plantations de pins; un groupement humain bien ravitaille,
bien relie aussi aux grandes villes voisines, Burgos, centre du commerce de la
laine, Segovie, capitale de l'industrie textile, Salamanque, centre intellectuel,
sans oublier les trois villes de foires internationales, Medina dei Campo,
Medina de Rio Seco, Villalön. A ehe seule cette Situation geographique
explique le choix de Valladolid comme capitale. Des 1452, YAudiencia ou
Real Chancilleria, tribunal du roi, y est installee. Frequemment les Cortis,
assemblee repräsentative du royaume, y sont reunis. Surtout depuis le debut
du XVP siecle jusqu'ä 1560, le souverain y place le siege de son gouvernement.

Le depart de la Cour et son installation ä Madrid fönt s'effondrer la
fortune de la ville. Le retour ephemere du roi de 1601 ä 1606 sera incapable
d'arreter le declin.

Le sejour de la Cour a beaueoup profite ä 1'agglomeration: creation d'une
Universite, dotations des eglises, erection de nouveaux quartiers. Un incendie
a detruit le coeur de la ville en 1561: on edifie sur les ruines un ensemble
monumental alors fort prise en Espagne. Malgre pestes et famine, malgre la
faible natalite (de 3 ä 4 enfants en moyenne par menage), le chiffre de la
population augmente lentement (6750 chefs de famille en 1530, 8112 en 1591),
mais la decadence s'amorcera vraiment apres la decennie 1591—1600. Peut-
on cerner de plus pres l'evolution de cette conjoneture? L'auteur l'a tente
dans la seconde partie de son ouvrage: «l'economie et ses rythmes ». Les activites

produetrices (travail du cuir, du fer forge, du textile) sont faibles, mais le
«secteur tertiaire», commerce et activites liberales, est tres actif. Cadre
corporatif, methodes de culture, outillage ne presentent pas d'originalite. La
technique s'avere deficiente et, notamment, les travaux de construction sont
de mauvaise qualite. L'economie connait cependant un certain dynamisme
gräce ä Fapport de revenus etrangers. Valladolid, bien pourvue en metal
precieux, est aussi un marche tres important de valeurs: rentes d'Etat
(juros), rentes constituees (censos). Toutes les categories sociales manifestent
un veritable engouement pour ce genre de placement: la decadence de
l'agriculture, marquee par la regression des vignes et des terres de labour, souligne
«le desinteressement de la bourgeoisie urbaine pour l'entreprise agricole ou
pastorale». L'endettement des laboureurs est sensible apres les mauvaises
recoltes des annees 1573—1577 et les speculateurs deviennent creanciers de
plusieurs villages. L'artisanat connait, quant ä lui, un mouvement de
concentration: le «marchand-fabricant» met la main sur des groupes de petites
entreprises. Le negoce qui avait souffert de la revolte des Comunidades pro-
fitera ensuite de l'essor des foires de Castille. Somme toute, le tableau
eeonomique, s'il n'est pas brillant, n'est pas non plus particulierement sombre.
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Comment vivaient les Vallisoletans de l'äge d'or? En cette matiere
encore la troisieme partie de l'ouvrage confirme bien des points dejä acquis
par l'etude d'autres villes, mais, et c'est lä l'essentiel, les details fournis resti-
tuent l'originalite de Valladolid. L'Eglise y est puissante: ses privileges et ses

proprietes foncieres et immobilieres la placent au premier plan de la vie
economique; eile anime par ailleurs la vie collective par des manifestations
grandioses, qu'il s'agisse des processions de la Semaine Sainte ou des auto-
dafes; enfin ses commandes de sculptures et de peintures, ses constructions
(qui n'egalent pas en deiicatesse celles du siecle precedent) valent ä la ville de

remarquables oeuvres d'art. L'encadrement religieux des confreries et des

corporations n'est pas la seule «solidarite» qui lie les habitants: ils se re-
groupent notamment en lignages. Vieux-chretiens, conversos ou morisques
forment autant de categories distinctes. Les pauvres sont nombreux (mais
assez bien assistes) et le passage de la Cour est marque par un afflux d'esclaves
maures ou noirs; ces derniers etaint les plus cotes, peut-etre parce que,
nous dit l'auteur, ils flattaient le goüt du spectacle, tres vif dans une ville
habituee ä prendre son plaisir aux fetes somptueuses qui marquaient les entrees
royales ou dans les grandes manifestations religieuses.

Nous ne pouvons entrer dans le detail: nous nous contenterons de signaler
la quantite de notations ayant valeur d'exemple, provenant de longs et
minutieux depouillements d'archives. Peut-etre certaines generalisations
paraitront-elles hätives, peut-etre le lecteur regrettera-t-il ä plusieurs reprises
le relächement du style: il n'en sera pas moins reconnaissant ä l'auteur
d'avoir honnetement, sans forcer abusivement les donnees de ses sources,
apporte aux historiens de nouveaux elements d'appreciation de l'economie
et de la societe castillanes au XVP siecle.

Madrid Ivan Cloulas

Max Bbaubach, Prinz Eugen von Savoyen, eine Biographie. 5 Bände, Mün¬
chen, R. Oldenbourg, 1963—1965.

Es gehört nicht zu den Alltagserscheinungen der wissenschaftlichen
Buchproduktion unserer Tage, wenn eine mehrbändige Biographie innerhalb weniger

Jahre erscheint. Kurzgefaßte Monographien über einzelne Erscheinungen,
knappe Überblicke und Sammelwerke mehrerer Autoren kennzeichnen die
Geschichtsschreibung unserer Tage, so daß eine Darstellung von
zweieinhalbtausend Seiten eine beachtenswerte Leistung darstellt, die auch vom
Verleger einen Einsatz verlangt, der den Tendenzen nach Kürze und
Zusammenfassung zu widerstreben willens ist.

Die Breite und der Umfang des Werkes werden durch den Gegenstand
gerechtfertig ; denn im Prinzen Eugen von Savoyen haben wir nicht nur einen
grandiosen Heerführer zu sehen, sondern auch eine Persönlichkeit, die in allen
politischen Streitfragen seiner Zeit ein gewichtiges Wort in die Waagschale
zu legen hatte. Dieser in seiner Zeit vielfach geschilderte Mann hatte bisher
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